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l’Aveyron en bref

à Rome, 
Session plénière 

du Comité des 
Régions dans le 

cadre du 50ème 
anniversaire du 
Traité de Rome.

Mercredi

21

J’ai toujours porté une attention 
particulière au dossier des person-
nes âgées. C’est un dossier qui 
ne peut se satisfaire de la seule 
approche comptable.

Le Conseil général est désormais 
chef de file pour l’action en faveur 
des personnes âgées. J’ai souhaité 
qu’il agisse dans un partenariat fort 
avec tous ceux en charge de ces 
questions.

J’ai également pris l ’ initiative 
d’une réactualisation du schéma 
gérontologique départemental. 
La réglementation ne l’imposait pas 
avant 2008. J’ai estimé pourtant qu’il 
fallait anticiper et qu’il était néces-
saire de lancer la réflexion. Avec un 
objectif : répondre rapidement aux 
besoins nouveaux qui apparaissent, 
plus particulièrement dans le domai-
ne de la grande dépendance.

Le groupe de travail qui a été 
constitué va se réunir très prochai-
nement. Ses propositions seront 
analysées avec précision.

J’ai également demandé au Conseil 
général de faire des études dans 
les établissements afin de s’assurer 
qu’ils disposent de moyens suffisants 
pour accueillir les personnes âgées 
dans les meilleures conditions.

La solidarité entre les générations 
est la première des solidarités.

Le devoir envers nos aînés est 
une priorité absolue. C’est le devoir 
de chacun et c’est le devoir de la 
collectivité départementale d’ac-
compagner les personnes âgées 
et leurs proches.

J’y suis très attaché.

Jean Puech

Éditorial
La première des solidarités 

Mars 2007
sur l’agenda

de Jean Puech

Mardi

6
à Paris,

Journée de l’Aveyron 
au Salon international 

de l’agriculture.
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Concernant les routes, les RD 963 et 840 
furent au cœur des débats avec le début des 
travaux côte des Estaques et la déviation 
de Viviez. Sans oublier la liaison avec 
Saint-Santin, l’entrée de Saint-Parthem, 
la déviation de Flagnac et l’accès à Almont-
les-Junies. Côté éducation, le collège de 
Decazeville se verra doter d’accès pour 
personnes handicapées, d’ascenseurs et de 
nouvelles menuiseries. Ses abords seront 
également sécurisés. 

Sur le plan social, il fut évidemment ques-
tion de la future maison de retraite de Flagnac 
qui proposer 85 lits. Impossible enfin de 
boucler cette visite sans revenir sur le grand 
chantier des prochaines années, à savoir les 
travaux de remise en navigabilité de la rivière 

Lot en Aveyron. Rappelons simplement que 
ce sont quelque 30 millions d’euros qui vont 
être investis, en deux tranches, dans ce projet 
économico-touristique 

Jean Puech dans le canton Decazeville
Routes, collège, social et navigabilité du Lot
Le 15 mars dernier, les traditionnelles visites cantonales ont conduit 
Jean Puech sur ses terres natales, sur le canton de Decazeville. 
Accueilli par Christian Tieulié, conseiller général, le président du 
Département a évoqué, avec l’ensemble des élus de ce territoire, 
les grands dossiers en cours ou à venir.

Réunion à Flagnac, au siège de la 
communauté de communes de la Vallée du Lot.
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A Pierrefiche d'Olt, le pavage des rues 
dans le périmètre de l'église et de la 
mairie améliore le confort de tous.

A l’Amphi de Rodez, Alain Pichon, président de la 
commission sport et jeunesse du Conseil général, 
a remis les récompenses aux collégiens lauréats 
de cette édition 2007 des Jeux de l’Aveyron.

Organisés chaque année en alternance 
sports collectifs et individuels, les jeux 
scolaires de l’Aveyron se sont disputés le 
28 février sur l’agglomération ruthénoise. 
Proposés à l’initiative de l’Union nationale 
des sports scolaires (UNSS) en partenariat 
avec le Conseil général, ils ont réuni quel-
que 2 000 collégiens, du public et du privé, 
répartis en 226 équipes, et qui ont disputé 
près de 500 matchs de foot, rugby, hand 
et volley. En fin d’après-midi, toute cette 
jeunesse s’est retrouvée à l’Amphi pour la 
traditionnelle remise des récompenses. 

Foot, rugby, hand…
2000 jeunes aux jeux 
de l’Aveyron

A Prades d’Aubrac, le président du 
Conseil général a pu mesurer l’avance-
ment de l’opération “Cœur de village”. 
Débutés en 2006, ces travaux, qui s’élè-
vent  à plus de 670 000 €, ont reçu des 
subventions du Conseil général (plus 
de 44 000 €) et de plus de 100 000 € 
en ce qui concerne la réfection de la 
route départementale en traverse. 
Même constat à Pierrefiche d’Olt où, 
suite à l’enfouissement des réseaux, 
le pavage des rues dans le périmètre 
de la mairie et de l’église, améliore“le 
confort des administrés et l’accueil de 
touristes de plus en plus nombreux”. 
A Saint-Geniez d’Olt, Jean-Claude 
Luche, conseiller général et président 

de la communauté de communes des 
Pays d’Olt et d’Aubrac, a présenté la 
construction du gymnase et le résultat de 
la rénovation de huit logements HLM 
dont un a été spécialement aménagé 
pour faciliter l’accueil d’une personne 
souffrant d’un handicap : “Partout où 
nos concitoyens en émettent le désir, le 
Conseil général s’efforce de répondre 
présent pour accompagner leurs projets. 
Cette qualité de vie est le meilleur 
des atouts qui explique l’attractivité 
croissante de nos territoires ”, a conclu 
Jean Puech, faisant ainsi allusion à la 
récente campagne de communication 
lancée par le Département. 

Visite dans le canton de Saint-Geniez d’Olt
Jean Puech “au cœur des villages"
A l'invitation du conseiller général Jean-Claude Luche, Prades 
d’Aubrac, Saint-Geniez d’Olt et Pierrefiche d’Olt ont été les étapes 
de la visite que Jean Puech a effectuée, le 2 mars dernier, dans le 
canton de Saint-Geniez d’Olt, en rencontrant les élus du canton.

En service depuis plusieurs semaines, la Maison des services 
a été officiellement lancée le 15 mars dernier. De nombreux 
élus du territoire du Pays du Haut-Rouergue que préside Jean-
Claude Luche y assistaient.

Dans cette structure dirigée par Geneviève Bouyssou, secondée 
par Aurélie Cuvelier et Karine Vayssade, le visiteur trouvera la 
plupart des services décentralisés du Conseil général, notam-
ment un accès aux archives départementales pour toutes les 
recherches généalogiques. Cette Maison instruira en outre tous 
les dossiers déposés par les élus nord aveyronnais. 

Pour Jean Puech, président du Conseil général, qui s’est félicité 
d’inaugurer des locaux agréables et fonctionnels, “cette présence 
au plus près des concitoyens traduit la volonté du Département de 
conforter  une démocratie vivante de proximité”. 

La Maison des services 
d'Espalion est ouverte

Les invités ont été accueillis par le président du Conseil général Jean Puech, en 
présence notamment de la conseillère générale du canton d'Espalion Simone 
Anglade, du maire Gilbert Cayron et des conseillers généraux du secteur.
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RN 88 à 2x2 voies 
Le Conseil général s’engage
pour un contrat de partenariat

La mise à deux fois deux voies 
de la RN 88 dans le cadre 
d’un contrat de partena-

riat (PPP) suit son cours. Un pas 
décisif vient d’être franchi. Dans 
un courrier du 26 décembre 2006 
(voir Grand A de février 2007), 
le ministre des Transports et de 
l’Equipement, Dominique Perben, 
annonce qu’il a lancé l’appel public à 
la concurrence, ce qui est désormais 
effectif. C’est la dernière étape avant 
le démarrage concret du projet, 
dès 2008 dans cette hypothèse. 

Le ministre demande également 

la position des collectivités locales 
concernées, à savoir le Conseil
général de l’Aveyron et le Conseil 
régional Midi-Pyrénées, appe-
lées à participer au financement. 
Le Conseil général, à plusieurs 
reprises, a mis l’accent sur l’im-
portance de l’aménagement de la 
RN 88 pour le développement et la 
sécurité. C’est un nouveau plaidoyer 
en ce sens qui a été délivré, lundi 
26 février dernier, lors d’une session 
consacrée à cette seule question de 
la RN 88 dans la perspective  d’un 
contrat de partenariat

Jean Puech a rappelé l’extrême 
intérêt  d’une 
r é a l i s a t i o n 
rapide de cet 
axe. Et donc, de 
la mise en œuvre 
de ce  contrat de 
partenariat, seule 
solution, dans le 
contexte actuel, 
p e r m e t t a n t 
d’apporter une 
réponse satisfai-
sante. Pour notre 
département, a 
indiqué le prési-

dent de la commission des routes, 
Pierre Raynal, “le recours à un contrat 
de partenariat représente l’unique 
opportunité d’avoir dans les 6 ans à 
venir la RN 88 à deux fois deux voies 
dans la traversée de l’Aveyron. Il faut 
la saisir !”.

Le Conseil général l’a saisie. 
Il a en effet adopté le principe de sa 
participation “en vue de la réalisation 
rapide de la mise à deux fois deux 
voies de la RN 88 entre le viaduc du 
Viaur et Sévérac-le-Château” sur la 
base de l’itinéraire sous déclaration 
d’utilité publique (DUP). C’est-à-
dire sans le grand contournement 
de Rodez. 

Le montant du projet sera arrêté à 
l’issue du résultat des négociations 
avec les autres collectivités et une 
fois le coût réel du projet connu, 
indique le rapporteur général 
du budget, René Quatrefages. 
Par ailleurs, le Conseil général “engage 
le Conseil régional Midi-Pyrénées 
à délibérer afin que la position des 
collectivités telle que souhaitée par le 
Ministre des Transports soit arrêtée 
dans les meilleurs délais afin de 
ne pas retarder la poursuite de la 
procédure…”

Le Conseil général s’engage  pour une mise à deux fois deux voies rapide de la RN 88 dans le cadre d’un 
contrat de partenariat. Lors de la session du 26 février dernier, l’assemblée a adopté le principe d’une 
participation financière du Département qui sera fixée au terme des négociations avec les partenaires 
concernés (Etat et Région).

RN 88 à 2x2 voies

RN 88 : pour une autre liaison Nord Europe - 
Sud Europe qui évitera la vallée du Rhône.
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La desserte 
du département

Aujourd’hui, plus de la moitié du 
territoire aveyronnais se trouve à 
plus de 30 minutes des deux auto-
routes qui desservent le département 
(A 75 et A 20) et environ 30% de ce 
territoire à plus de 45 minutes d’une 
de ces autoroutes. C’est beaucoup 
mieux qu’il y a quelques années 
mais il faut aller plus loin. La RN 
88  mise à deux fois deux voies 
permettra une importante amélio-
ration de la desserte   des territoires 
aveyronnais en diminuant fortement 
les temps de parcours.

Cet aménagement, conjugué avec 
l’effort du Conseil général sur son 
propre réseau, est un point essentiel 
pour atteindre l’objectif que s’est 
fixé l’assemblée départementale en 
décembre 2004 : permettre à l’en-
semble du territoire aveyronnais de 
se situer à moins de 30 minutes du 
réseau structurant constitué par les 
autoroutes, une route nationale et le 
réseau principal du département. 

Au cours de la session du 26 février, 
Renée-Claude Coussergues (Sainte-
Geneviève), Simone Anglade 
(Espalion) et Jean Milési (Camarès) 
ont précisé ces points importants.

RN 88 à 2x2 voies

Les enjeux de la mise à 2x2 voies

Conséquences de la mise à 2x2 voies de la RN88 sur les temps de parcours

Temps de parcours par rapport aux autoroutes en 2003



Temps de parcours de Toulouse aux chefs-lieux des départements de Midi-Pyrénées
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PERSPECTIVES
RN 88 à 2x2 voies

Le développement 
économique

La mise à deux fois deux voies de la RN 88 
est un élément majeur pour le développement 
économique de l’Aveyron, explique le vice-
président délégué d’Aveyron-Expansion, 
Christian Tieulié comme le maire et conseiller 
général de Baraqueville, Jean-Louis Calviac. 
Cette réalisation dans le cadre d’un partenariat 
public privé représente un gain socio-économi-
que de 54 M€ par an. 

Par ailleurs, la réalisation du chantier aura un 
impact important en terme d’emplois. Ils sont 
estimés à 2 120 emplois directs de chantier et à 
11 405 emplois au total (emplois directs et induits). 
Le délai de réalisation de cet axe ramené de 
30 à 6 ans permettra d’anticiper d’autant les 

projets de développement économiques induits 
par une autoroute. L’impact de la RN 88 sur 
la fréquentation touristique a été mis en avant 
aussi bien par le président du comité départe-
mental du tourisme, Jean-Claude Luche que 
par Danièle Vergonnier (Peyreleau).

L’aménagement
du territoire

La mise à deux fois deux voies représente 
un enjeu international, national et régional en 
termes d’aménagement du territoire. Il s’agit de 
créer une véritable transversale  entre l’Europe 
du nord et l’Europe du sud en évitant le couloir 
rhodanien saturé. 

C’est un axe vital pour le développement 
des régions du Massif central traversées et, 
pour le département de l’Aveyron, un atout 
indispensable : c’est la liaison avec la capitale 
régionale. Aujourd’hui, Rodez est le chef-lieu 
des départements de Midi-Pyrénées le plus éloi-
gné de Toulouse dans une zone comprise entre 
1h 30 et 2 h de trajet. Tarbes excepté, tous les 
autres chefs-lieux sont situés entre 30 minutes 
et 1’heure de la capitale régionale. “Nous en 
appelons à une véritable solidarité régionale pour 
que l’Aveyron ne soit pas laissé pour compte de l’amé-
nagement équilibré du territoire. Nous comprenons 
les priorités régionales. Mais ce n’est pas demain 
qu’un TGV où même simplement les TER nous 
rapprocherons de Toulouse. Le plus rapide, avec 

Emplois générés sur la durée du chantier 
RN 88 / Albi-Séverac-le-Château
(hors section autoroutière Toulouse-Marssac)

Local Diffus Total

Emplois directs
de chantier 2120 2120 4240

Emplois indirects
de fournitures 1995 1995

Emplois liés aux 
fournitures de chantier 1155 1155 2310

Emplois liés aux 
revenus distribués 525 2275 2800

Emplois générés par 
la taxe professionnelle 60 60

Total 3800
(33%)

7605
(67%)

11405
(100%)

Source : Evaluation préalable / Direction Générale des Routes
 du Ministère de l'Equipement



Nombre de tués par réseau de 1999 à 2003
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Le PPPLe PPP
pour aller vite sans pour aller vite sans 
coût supplémentairecoût supplémentaire
Deux types de financement existent pour Deux types de financement existent pour 
une telle réalisation : la maîtrise d’ouvrage une telle réalisation : la maîtrise d’ouvrage 
publique (MOP) et le contrat de partenariat  publique (MOP) et le contrat de partenariat  
(PPP). Pour la MOP, l’Etat réalise les travaux (PPP). Pour la MOP, l’Etat réalise les travaux 
et sollicite les collectivités locales. et sollicite les collectivités locales. 
Le contrat de partenariat consiste à confier Le contrat de partenariat consiste à confier 
la réalisation au privé d’un  projet. la réalisation au privé d’un  projet. 
Ce projet peut être financé par l’usager avec Ce projet peut être financé par l’usager avec 
un péage (c’est la formule de concession) un péage (c’est la formule de concession) 
ou sur fonds publics (donc sans péage ou sur fonds publics (donc sans péage 
pour l’usager), ce qui est le cas pour la pour l’usager), ce qui est le cas pour la 
RN 88 avec le contrat de partenariat.RN 88 avec le contrat de partenariat.

Dans le cas de la RN 88, seul le contrat de Dans le cas de la RN 88, seul le contrat de 
partenariat offre, pour un coût identique à une partenariat offre, pour un coût identique à une 
maîtrise d’ouvrage publique, une réalisation maîtrise d’ouvrage publique, une réalisation 
dans les plus brefs délais. En effet, le choix dans les plus brefs délais. En effet, le choix 
d’une maîtrise d’ouvrage publique, au rythme d’une maîtrise d’ouvrage publique, au rythme 
de réalisation actuel, conduirait à une mise de réalisation actuel, conduirait à une mise 
en service effective à l’horizon 2040 contre en service effective à l’horizon 2040 contre 
2012 avec un PPP. Quant au recours à une 2012 avec un PPP. Quant au recours à une 
concession (avec péage), elle obligerait à relancer concession (avec péage), elle obligerait à relancer 
la procédure de déclaration d’utilité publique : la procédure de déclaration d’utilité publique : 
c’est 10 ans de retard supplémentaire.c’est 10 ans de retard supplémentaire.

Selon l’évaluation préalable au contrat de Selon l’évaluation préalable au contrat de 
partenariat, l’investissement permettant de mettre la partenariat, l’investissement permettant de mettre la 
RN 88 à deux fois deux voies représenterait environ RN 88 à deux fois deux voies représenterait environ 
450 M450 M55 hors taxes pour la partie aveyronnaise..  hors taxes pour la partie aveyronnaise.. 
Mais cette somme n’est donnée qu’à titre indicatif. Mais cette somme n’est donnée qu’à titre indicatif. 
Seul le résultat du dialogue compétitif avec les Seul le résultat du dialogue compétitif avec les 
entreprises qui va être lancé fixera le coût exact.entreprises qui va être lancé fixera le coût exact.

L’entretien et l’exploitation demeurent à la L’entretien et l’exploitation demeurent à la 
charge financière exclusive de l’Etat. Dans son charge financière exclusive de l’Etat. Dans son 
courrier du 26 décembre 2006, le ministre des courrier du 26 décembre 2006, le ministre des 
Transports et de l’Equipement, Transports et de l’Equipement, Dominique Dominique 
Perben,Perben, précise que cet investissement devrait  précise que cet investissement devrait 
être supporté à parts égales par l’Etat et les être supporté à parts égales par l’Etat et les 
collectivités locales concernées, Région Midi-collectivités locales concernées, Région Midi-
Pyrénées et Département de l’Aveyron.

RN 88 à 2x2 voies

les perspectives de retombées économiques les plus 
sûres reste la route”, souligne le président de la 
commission de l’aménagement du territoire, 
Jean-Luc Gayraud.

La sécurité
Sur les 15 dernières années, l’augmentation 

du trafic a été forte sur la RN 88 : plus 3,5% 
par an alors que l’augmentation moyenne est de 
2,3%. En 20 ans, alors que la progression du 
trafic sur le réseau national était de 57%, elle a 
atteint 100% pour la RN 88. L’ouverture de l’A 
75 a accéléré cette tendance. Le trafic devrait 
doubler dans les 20 ans à venir. Cette route n’est 
plus adaptée au trafic et devient dangereuse. Si 
l’on compare le nombre de tués par catégorie 
de réseau de 1999 à 2003 et pour une longueur 
de 100 km, on relève 39 morts pour la RN 88. 
C’est-à-dire deux fois plus que sur le réseau 
primaire départemental et cinq fois plus que 
sur l’autoroute A 75.

Attendre 10 ans de plus pour l’aménagement 
de la RN 88, c’est risquer d’allonger la liste des 
victimes de 38 morts supplémentaires. S’il fallait 
attendre 30 ans, ce serait 114 morts de plus.

C’est dire si l’enjeu de la sécurité, une 
priorité pour le Conseil général, est essen-
tiel dans ce dossier, insiste le président du 
comité départemental de sécurité routière, 
Michel Costes. 
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Prix de 
l’environnement

1er prix : Association “Maison 

natale de Jean-Henri Fabre” 

à Saint-Léons pour les suivis 
entomologiques 2005-2006 de la 
tourbière des Rauzes. 

Ces  recher-
ches  sur  un 
milieu naturel 
propriété  du 
Conseil général 
portent sur un 
papillon (l’azu-
rée des mouillè-
res), considéré 
comme un bon 
i n d i c a t e u r 
d e s  m i l i e u x 
humides.

2ème prix :  Ligue de 

protection des oiseaux 

(LPO) pour la connaissance 
et la protection du milan 
royal en Aveyron. C’est une 
population estimée à 200 
sur le département. Une 
démarche de protection a 

été engagée (placettes d’alimen-
tation) ainsi que des actions de 
sensibilisation auprès du public et 
des agriculteurs.

3ème prix : association Chrétiens 

en  monde rural (CMR). 

L’association a réalisé des campa-
gnes d’information et animé des 
rencontres afin de sensibiliser le 
grand public sur divers thèmes qui 
contribuent au respect de la nature 
et de l’environnement.

1er prix entreprise : 
e n t re p r i s e  S O BAC 

b a s é e  à  L i o u j a s . 

Le procédé Bactériosol/
Bactér io l i t  produit  e t 
commercialisé par la société 
a été testé. 

Un constat : ce procédé permet 
de réduire la pollution des eaux par 

une meilleure 
f ixat ion des 
é l é m e n t s 
nutritifs des 
lisiers. Il assu-
re une trans-
f o r m a t i o n 
organique des 

lisiers en humus en permettant de 
réduire l’apport d’engrais chimiques 
fortement lessivables. L’équilibre 
des sols s’en trouve fortement 
amélioré. 

Bourse au 
développement 

durable
1er prix : entreprise SOBAC 

à Lioujas. L’entreprise poursuit 
des programmes de recherche et 

d’innovation pour une 
agriculture productive 
et respectueuse de 
l’environnement. Elle 
a notamment décidé, 
en partenariat avec 
la ferme de l’Institut 
national d’agronomie 

de Paris Grignon de participer à 
un projet ayant pour objectif  la 
diminution de la consommation 
d’énergie à l’échelle d’une exploi-
tation en développant l’autonomie 
énergétique.

2 ème prix :  EURL Braley 
Rouergue Loca Benne à Rodelle. 
En observant les conditions de travail 
de ses salariés sur les centres de tri 

Prix départementaux
de l’environnement et du patrimoine

Des encouragements à l’action

Que ce soit pour l’environnement ou pour le 
patrimoine, les encouragements du Conseil 
général à travers les prix départementaux 

qui ont été remis le mardi 27 février à Rodez, sont 
des aides à l’action ainsi que l’ont souligné les deux 
présidents des jurys, Pierre-Marie Blanquet et René 
Quatrefages.

Pour l’environnement, le partenariat du Conseil 
général s’enrichit cette année d’une bourse au déve-

loppement durable. La vulgarisation de cette notion 

combine trois piliers : le développement économique, 

le progrès social et la protection de l’environnement.

En ce qui concerne le patrimoine, la remise des prix a 

été l’occasion de mettre l’accent sur l’engagement des 

bénévoles, particuliers, associations, collectivités dans 

une démarche qui porte sur un patrimoine proche de 

nous, celui du quotidien des Aveyronnais. 

RENCONTRE
Environnement & Patrimoine

La maison natale de La maison natale de 
Jean-Henri Fabre à Jean-Henri Fabre à 

Saint-LéonsSaint-Léons

Un milan royalUn milan royal

Procédé Procédé 
Bactériosol Bactériosol 

de l'entreprise de l'entreprise 
SOBACSOBAC

©Museum Fribourg©Museum Fribourg



des déchets, Christian Braley a eu 
l’idée d’utiliser du genévrier pour 
pallier aux inconvénients (odeurs). 
Un système de recyclage d’air a 
été élaboré. Il a mis au point avec 
l’aide de partenaires un prototype 
de benne ventilée. L’air expulsé est 
débarrassé des odeurs désagréables 
et est imprégné du parfum naturel 
du genévrier.

3ème prix : lycée Alexis Monteil 

de Rodez. Le lycée veut créer 
un “Agenda 21” en son sein en 
souhaitant agir pour le développe-
ment durable et notamment sur la 
consommation d’énergie. 35 élèves 
d’une classe de seconde à dominante 
scientifique ont été choisis pour 
développer ce projet avec leur 
professeur. 

Cette démar-
che va se pour-
suivre tout au 
long de cette 
année scolaire. 
Une installation 
de panneaux 
p h o t o v o l -
t a ï q u e s  e s t 
prévue.

Prix du patrimoine

1ÈRE CATÉGORIE

RESTAURATION

DU PATRIMOINE

Association de sauvegarde 

du patrimoine de Cassagnol. 

Prix à l’équipe de bénévoles qui 
est engagée dans la restauration 
de croix et de la Vierge de Céor à 
Cassagnes-Bégonhès. 

Mention à  l’association des Amis 
de Céor pour la restauration de 
l’église N.D. de Céor à Cassagnes 
avec encouragement pour la pour-
suite des travaux (notamment les 
peintures intérieures).

2ÈME CATÉGORIE,

RÉNOVATION 

ET ADAPTATION

DU PATRIMOINE

1er prix : M. André Costes, 

avec la restauration d’un moulin 
pour l’aménagement d’un gîte à 
Almont-les-Junies. 

Cette action a permis une mise en 
valeur du patrimoine de l’eau.

2ème prix ex-aequo : 
M. et  M me Rémi 

Azemar, pour la restau-
ration d’une maison 
au hameau de Saint-
Symphorien au Viala-
du-Tarn et à M. et Mme 

Gérard Soulier, pour la 
restauration d’une maison 
à Saint-Côme d’Olt.

3ÈME CATÉGORIE, 

MISE EN SÉCURITÉ DU 

PATRIMOINE IMMOBILIER

1er prix à la commune de 

Cruéjouls pour la sauvegarde, 
la mise en valeur et l’exposition 
d’objets d’arts sacrés pris en charge 
par l’association des Arts sacrés de 
Cruéjouls. Le Conseil général a tenu 
à récompenser cette belle initiative 
de la commune et de l’association 
pour cette opération qui concerne 
un petit patrimoine religieux du 
19ème siècle, permettant de le présen-
ter au public et de le sauvegarder. 

La remise des prix aux lauréats dans 
l'hémicycle du Conseil général.

RENCONTRE
Environnement & Patrimoine
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Restauration de Restauration de 
la Vierge de Céor la Vierge de Céor 

à Cassagnes-à Cassagnes-
BégonhèsBégonhès

Le moulin de Le moulin de 
M. André Costes à M. André Costes à 
Almont-les-JuniesAlmont-les-Junies

Le musée des Arts Le musée des Arts 
sacrés à Cruéjoulssacrés à Cruéjouls
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Les vingt ans des Editions du Rouergue

Une histoire de rencontres

Savoyarde, devenue Parisienne en fac de droit 
puis de psychologie, directrice en France pour 
une maison d’édition scandinave… Quand 

Danièle Dastugue arrive à Rodez en 1983, elle a choisi 
de quitter Paris et de reprendre la Maison du Livre à 
Rodez. “Je ne savais pas si je resterai” se souvient-elle. 
Il lui a fallu six mois pour prendre conscience que 
“ce département correspondait à ce que j’attendais d’une 
certaine manière de vivre”. 

Cette année-là, Danièle Dastugue apprend son métier 
de libraire afin que prospère cette “maison enracinée, 
d’un rayonnement assez exceptionnel”, animée par “une 
équipe de qualité” dans les bureaux de laquelle elle s’est 
mise à l’ouvrage. Trois ans plus tard, d’une rencontre 
vont naître les éditions du Rouergue. “Le déclencheur, 
raconte-t-elle, ce fut la rencontre avec Olivier Douzou. 
Dans le secteur jeunesse, je savais ce qu’il y avait de bien. 
Mais pour démarrer, sans aucune crédibilité, il ne s’agissait 
pas de cloner l’Ecole des Loisirs. Il fallait arriver avec 
quelquechose de neuf. Olivier Douzou est un polydoué. Il 
a cette acuité, cette capacité à percevoir ce qui existe, ce qui 
manque, ce qui peut élargir l’espace. Cette rencontre, ce fut 
vraiment une addition”. En neuf ans de collaboration, ils 
installent tous deux “une collection jeunesse très rapidement 
estimée novatrice, créatrice, intelligente”. 

Six ans plus tard, le même choc se produira avec Sylvie 
Gracia ; il donnera  la collection de textes littéraires 
La Brune. 

Amitié
Ensuite ? Ensuite, les éditions du Rouergue se sont 

structurées en différents secteurs dont celui de la 
nature. “Nous avons pris une place importante”. Toits et 
murs végétaux, graminées, gestion des eaux de pluie... 
“Sans être une spécialiste, je sens où il faut aller”. Ce fut 
le cas aussi pour la manière dont Danièle Dastugue a 
organisé sa succession. Il y eut une rencontre, avec les 
fondateurs des éditions Actes Sud, Hubert et Françoise 
Nyssen, puis “une amitié qui n’a fait que se construire 
au fil des ans”. Et lorsque Danielle Dastugue a abordé 

Entreprises

Lumière d’une intensité qui génère cette énergie propre à écarter toute tristesse, couleurs profondes, 
“humides” comme elle le dit : ce matin-là au parc Saint-Joseph, à  quelques encablures du piton ruthénois, 
est comme un condensé, ou une illustration, de quelques facettes de ce que Danielle Dastugue, a aimé 
et aime de l’Aveyron. Elle a créée les éditions du Rouergue. C’était il y a vingt ans et même un peu plus. 
La “petite maison d’éditions de province” s’est taillée une place reconnue sur bien des fronts. Le bilan 
est d’autant plus réjouissant à parcourir que Danièle Dastugue a soigneusement préparé l’avenir de 
son entreprise.  
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Des ouvrages vivants
540 titres au catalogue sur 750 publiés 
à raison de 75 à 80 nouveautés par an :  

cela signifie que les Editions du Rouergue 
possède des ouvrages de fond qui demeurent 
longtemps “vivants”. Parmi les incontestables 
succès figurent, en secteur jeunesse, Loup et 

Jojo la mâche d’Olivier Douzou, les romans 
de Vincent Cuvellier, Guillaume Guéraud, 

Alex Cousseau ; parmi les beaux livres, ceux 
de Michel Bras et ceux de Daniel Crozes 

consacrés au couteau de Laguiole ; parmi les 
romans, tous ceux de Daniel Crozes et, dans la 

collection La Brune, ceux d’Antoine Piazza et 
de Claudie Gallay. 

La liste n’est pas exhaustive... 



Danielle Dastugue, créatrice 
des Editions du Rouergue
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DÉCOUVERTE
Entreprises

la réflexion concernant le moment où elle passerait la 
main, il y eut “une évolution logique vers eux”. Mais ils 
choisirent de le faire en deux temps, notamment pour 
ne pas risquer de mettre en péril leur amitié. En 2000, 
Danièle Dastugue céda donc 25% de ses parts des 
éditions du Rouergue à Actes Sud. “Nous avons alors 
fait un pacte : si tout se passait bien durant quatre ans, 
nous irions plus loin”. En 2004 eut donc lieu la fusion. 
Danièle Dastugue “échangea” les 75% de parts du 
“Rouergue” qui lui restait contre des parts d’Actes 
Sud, maison dans le directoire de laquelle elle entra. 
Aujourd’hui, elle assume diverses missions chez Actes 
Sud et dirige toujours le “Rouergue”. “C’est un grand 
luxe de pouvoir choisir les gens avec lesquels on travaille”. 
A 62 ans, elle a donc la satisfaction d’avoir préparé son 
départ comme elle conçoit qu’on doit le faire, “dans le 
respect de l’entreprise qu’on a créée et surtout dans celui des 
équipes et des auteurs qui vous ont fait confiance”. 

Une petite collection 
et le parc Saint-Joseph

Quitter les éditions du Rouergue ? C’est donc prévu 
en décembre 2009 pour Danièle Dastugue qui espère 
toutefois, dit-elle en forme de boutade, qu’on lui 
“laissera une petite collection, huit ou dix livres par an, 
pour le bonheur, pour le plaisir”. Mais elle a également 
d’autres projets, fortement liés à ce lieu magnifique 
qu’est le parc Saint-Joseph près de Rodez. La bâtisse 
et le parc, achetés au Grand Rodez, permet à toute 
l’équipe des éditions du Rouergue de travailler dans un 
environnement exceptionnel mais aussi d’accueillir des 
auteurs, des stagiaires, d’organiser des conférences, des 
rencontres littéraires. Une association “pour le développe-
ment de la vie culturelle du parc Saint-Joseph” a été créée. 
En 2008, elle proposera notamment, en collaboration 
avec le musée Denys Puech de Rodez, une exposition 
d’Anne Barrès dont les sculptures monumentales seront 
présentées dans le parc. Parmi les projets figure l’accueil 
d’artistes voire de scientifiques en résidence. 

Imprimerie

Delaroche 
mise sur le 
“sans chimie”

CTP, trois lettres pour signifier Computer To 
Plate. Un système adopté aujourd’hui par les 
imprimeurs et qui permet de supprimer bien des 
étapes (film, développement, calage ...) et, donc, 
de gagner beaucoup de temps : quatre heures de 
travail par jour explique Joël Delaroche, patron de 
l’imprimerie du même nom à Rignac. Lui et son 
épouse, Nadine, viennent de doter leur entreprise 
de ce matériel en version “sans chimie”. C’est une 
première en Aveyron souligne M. Delaroche. 

Un millier de clients
Joël Delaroche a plutôt très bien réussi sa recon-

version de la sidérurgie du Bassin de Decazeville. 
Après avoir appris son nouveau métier à l’impri-
merie rignacoise, il a créé sa propre affaire en 
1988. Sur 300 m2, l’imprimerie Delaroche emploie 
aujourd’hui cinq personnes dont M. Delaroche, 
en charge de l’atelier et Nadine Delaroche qui 
assure la gestion. 

Equipée d’une “Heidelberg” quatre couleurs, 
l’entreprise travaille pour un millier de clients sur 
toute la France, assurant pour eux aussi bien les 
petits travaux tels cartes de visites et faire-part 
que de plus grosses commandes, y compris de 
l’édition. Alors que son matériel devenait obso-
lète, Joël Delaroche a fait le pari d’un équipement 
haut de gamme – y compris pour la PAO – ne 
générant aucune pollution. L’investissement est 
important, mais le gain de temps ainsi obtenu dès 
mi-février  va permettre à l’imprimerie de s’ouvrir 
à de nouveaux marchés. 

Joël Delaroche, fondateur de 
l'imprimerie éponyme, devant 

sa nouvelle machine CTP.
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Médiathèque d’Arvieu-Pareloup

Dans une continuité culturelle

Arvieu a ouvert ses portes au 
multimédia il y a plus de sept 
ans, en accueillant l’entreprise 

multimédia Laetis. Dans le même 
temps, la municipalité a créé un poste 
d’animatrice locale qui a notamment 
permis de développer, avec l’aide d’une 
équipe de bénévoles, les services offerts 
par la bibliothèque. Puis, il y a trois 
ans, la mairie a soutenu la création de 
l’association Cyber Cantou. Fondée 
avec l’aide d’une équipe de membres 
actifs bénévoles, l’association a pu 
mutualiser avec la société Laetis l’ac-
cès Internet haut débit par satellite 
et bénéficier de compétences haut 
niveau des créateurs de l’entreprise. La 
municipalité ayant mis à disposition de 
l’association du personnel, une salle 
et trois postes, des formations et des 
permanences d’accès ont été proposées 
par Cyber-cantou à la population et 
aux touristes. Cette démarche a encou-
ragé la municipalité à aller plus loin et 
a rendu possible l’obtention du label 
régional “cyber-base”. Avantages : un 
portail national offrant des ressources 

techniques et ouvrant sur un réseau 
d’animateurs, des aides financières 
pour l’équipement (à hauteur de 
10 000 €), des formations et une 
connexion haut débit de très bonne 
qualité.

En parallèle, le projet de médiathè-
que s’est affiné, bénéficiant d’une 
forte volonté politique locale, du 
soutien de la Direction régionale de 
la culture et de l’accompagnement de 
la BDP (bibliothèque départementale 
de prêt).

Une logique
de développement

Dans le bâtiment rénové qui fut 
autrefois l’école privée du village, trois 
niveaux sont aménagés.

L’un accueillera le syndicat d’ini-
tiative durant l’été et servira de salle 
d’animation ou de réunions le reste 
du temps. Un autre est destiné à la 
bibliothèque. La Cyber Base occupe 
le troisième niveau. Sept postes 

informatiques y seront disponibles, 
ainsi que “tout un arsenal de matériel” 
tel qu’appareil photo numérique, 
caméra, imprimante, logiciels…le tout 
étant bien sûr assorti des formations 
qui vont avec. “Il y a une logique de 
développement culturel et de la vie locale, 
souligne le maire, Raymond Vayssettes, 
une logique d’accueil dans le village, une 
logique par rapport à la société Laetis. Ce 
projet de maîtrise d’oeuvre communale est 
conçu pour servir l’ensemble du territoire, 
pour être un pôle multimédia des Monts 
et Lacs du Lévézou. Les utilisateurs 
des structures existantes débordent déjà 
largement de la commune”. Pour aider à 
la réalisation, de nombreux partenaires 
se sont impliqués : le Conseil général 
pour financer une partie des travaux, 
le Conseil régional, l’Etat…

Résultats : plus de 70% du montant 
des travaux est subventionné, une 
bonne partie du matériel informatique 
et du mobilier ainsi que la moitié du 
salaire de la responsable, le reste étant 
pris en charge par la commune. 

DÉCOUVERTE
Culture

Arvieu, la culture, les livres, l'informatique, c'est une histoire dont plusieurs chapitres ont déjà été 
écrits. Celui de la médiathèque qui ouvrira ses portes au public à la fin du mois d'avril s'inscrit dans le 
prolongement de toutes les actions menées jusqu'à présent.

5000 5000 
documentsdocuments
La médiathèque ouvrira une La médiathèque ouvrira une 
vingtaine d'heures par semaine, vingtaine d'heures par semaine, 
avec des créneaux réservés à avec des créneaux réservés à 
l'accueil des classes du village ou l'accueil des classes du village ou 
des villages voisins. Le fonds sera des villages voisins. Le fonds sera 
riche de quelque 5000 documents riche de quelque 5000 documents 
(livres, CD et CDRom) provenant (livres, CD et CDRom) provenant 
du fonds local, des livres mis à du fonds local, des livres mis à 
disposition par la BDP (dont un disposition par la BDP (dont un 
fonds spécial d'environ 1000 fonds spécial d'environ 1000 
documents prêtés sur trois ans). documents prêtés sur trois ans). 

Sophie TERRIS, responsable Sophie TERRIS, responsable 
de ce tout nouvel équipement de ce tout nouvel équipement 
culturel, sera accompagnée culturel, sera accompagnée 
par une équipe motivée qui va par une équipe motivée qui va 
participer activement à la vie de la participer activement à la vie de la 
bibliothèque et de la Cyber Base. bibliothèque et de la Cyber Base. 

La médiathèque d'Arvieu-Pareloup



Déchets ménagers
Le Conseil général chargé du 
suivi du Plan départemental

La Commission consultative du 
Plan départemental d’élimina-
tion des déchets ménagers et 

assimilés (PDEDMA) de l’Aveyron,  
composée de représentants des services 
de l’Etat, de communes, d’entreprises, 
des chambres consulaires, d’associa-
tions…, s’est réunie, pour la première 
fois sous l’égide du Département, le 
12 février dernier. Cette première 
réunion a été l’occasion de redéfinir 
le rôle de la Commission consultative  
(donner un avis sur le projet de plan ou 
son état d’avancement) et de présenter 
un état des lieux de la collecte et du 
traitement des déchets en Aveyron. 
Plusieurs intervenants se sont ainsi 
succédés au cours de l’après-midi : 
le Conseil Général, Le Syndicat 
départemental des ordures ménagè-
res (SYDOM)-Aveyron, la Direction 
départementale de l’agriculture et 
de la forêt (DDAF) et l’Agence de 
l’environnement et de la maîtrise de 
l’énergie (ADEME). Suite à cette 
commission, deux groupes de travail 
vont se mettre en place, l’un sur la 
création d’un observatoire-déchets 
permettant de rassembler l’ensemble 
des données, l’autre sur les modes de 
traitement existants et les solutions à 
envisager pour le département.

La collecte 
sélective 

sur l’ensemble
du territoire

51 collectivités assurent la collecte 
des déchets ménagers sur le départe-
ment. Le traitement de ces déchets 
est assuré par le SYDOM-Aveyron 
présidé par Jean-Luc Gayraud (voir 
Grand A de février 2006). 

La collecte sélective dessert main-
tenant l’ensemble du territoire de 
l’Aveyron et les tonnages collectés 
sont encourageants puisque 28 kg 
de verre et 53 kg d’emballages et 
journaux-magasines ont été collec-
tés par habitant (moyenne région 
Midi-Pyrénées : verre : 28 kg/hab, 
emballages et journaux-magasines : 
50 kg/hab) (chiffres 2005).  La collecte 
des déchets s’effectue également au 
travers des déchetteries, 36 équipe-
ments accueillent les encombrants, 
déchets verts, ferraille… sur le 
département et bientôt 39 (soit le 
deuxième département le mieux 
équipé en Région Midi-Pyrénées). 

Quant à l’issue finale des déchets, 
ils sont acheminés dans l’un des 
deux centres de stockage des déchets 
ultimes du département conformes 
aux normes environnementales 
(Villefranche-de-Rouergue, Sainte-
Radegonde) depuis la fin du mois de 
mars, date de fermeture des dernières 
décharges encore en service sur le 
département, selon l’échéance donnée 
par la Ministre de l’Environnement et 
du Développement Durable. 

Dans le cadre de l’Acte II de la décentralisation, la loi a confié au 
Conseil Général l’élaboration et le suivi du plan départemental 
d’élimination des déchets ménagers et assimilés (PDEDMA) ainsi que 
la constitution et l’animation d’une commission consultative.
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Déchets ménagers

Un outil
Le Plan d’élimination des déchets 
ménagers et assimilés (PDEDMA) 

est un outil de recensement, 
d’organisation et d’orientation des 
moyens de collecte, de traitement 

et de valorisation des déchets. 
Le plan pour le département de 

l’Aveyron a été élaboré par les 
services de l’Etat puis approuvé par 

arrêté préfectoral le 31 décembre 
2001. Depuis la loi du 13 août 

2004 et son décret d’application 
du 29 novembre 2005, il revient au 
Conseil général de veiller à la mise 
en œuvre du plan et de procéder à 

son éventuelle révision. A ce jour, 
la révision n’est pas envisagée.

La réhabilitation 
des décharges

Après la fermeture d’une décharge, 
la collectivité, gestionnaire de 

l’équipement, doit entreprendre 
sa réhabilitation afin de palier 

aux impacts de celle-ci sur 
l’environnement. Ces réhabilitations 

sont accompagnées techniquement 
et financièrement par les principaux 

partenaires de la gestion des 
déchets dont le Conseil Général 

qui apporte son soutien technique 
et financier à hauteur de 30% 
du montant de l’étude et des 

travaux de réhabilitation.

Au Burgas (Ste Radegonde), 
un système innovant permet d'éviter 
les mauvaises odeurs par combustion 
des biogaz.
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Salon de l’Agriculture

Une belle image de l’Aveyron

Conseil Général et cham-
bres consulaires se sont 
de nouveau associés cette 

année pour une présence remarquée 
au Salon de l’Agriculture.

L’espace Aveyron avait pris les 
couleurs de la campagne de commu-
nication “On ira tous en Aveyron”. 
Il se présentait comme un village. 
Un village où de nombreuses compo-
santes de ce qui fait l’animation de 
l’Aveyron au quotidien (productions, 
filières agricoles, tourisme…) ont 
porté avec bonheur l’image du dépar-
tement. Un village où de nombreuses 
personnalités comme le président du 
Sénat Christian Poncelet, le ministre 
de l’Intérieur Nicolas Sarkozy, le 
ministre délégué à l’Aménagement 

du territoire Christian Estrosi, le 
maire de Paris Bertrand Delanoé 
ont été reçus par le président du 
Conseil général, Jean Puech. “C’est 
une belle image de l’Aveyron qui a été 
donnée tout au long de cette semaine”, 
a souligné Jean Puech.

Un congrès européen 
pour les 30 ans 

du marché de Laissac
La traditionnelle Journée de 

l’Aveyron, mardi 6 mars, a permis 
également à Jean  Puech, accom-
pagné notamment du président 
de la chambre d’agriculture, Jean 
Laurens, d’accueillir le nouveau 
préfet, Georges Geoffret.

Cette journée a été  l’occasion 
pour le conseiller général et maire 
de Laissac, Yves Boyer, d’annoncer 
la tenue en Aveyron, du 26 au 29 
mai prochain, du congrès de l’asso-
ciation européenne des marchés aux 
bestiaux.

Cet événement majeur, salué par le 
président de la Fédération française 
des marchés de bétail vif, Georges 
Rousseau, coïncide avec le 30ème an-
niversaire du marché de Laissac. En 
30 ans, Laissac s’est hissé au 3ème rang 
national des marchés nationaux. 
Et ce congrès n’est que juste récom-
pense pour le chef-lieu de canton 
aveyronnais. 

REPORTAGE
S.I.A. 2007

Pour la 8ème année,  l’Aveyron a été très présent, du 3 au 11 mars, au Salon international de l’Agriculture 
à Paris. Et l’espace consacré au département a rencontré un grand succès.

L'Espace Aveyron a été un lieu d'accueil de nombreuses personnalités. Parmi elles, 
le nouveau préfet de l'Aveyron Georges Geoffret (à la gauche de Jean Puech).
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Artisanat

Les 11 et 12 mai, 
Carrefour des métiers 2ème édition

L’avenir au bout des doigts

Aussi, l’attractivité de l’apprentissage ne 
cesse de progresser. Plus que jamais porteur 
d’emploi, il est synonyme d’un avenir profes-

sionnel assuré pour les jeunes.Preuve en est dans 
notre département avec 478 établissements créés 
au cours des 4 dernières années,  près de 14 000 
salariés et 1 400 apprentis. Il est fort à parier que ce 
secteur continue de se développer et qu’il conforte 
son appellation de 1er entreprise en Aveyron.

Conscient de cet intérêt grandissant, la Chambre de 
métier et de l’artisanat, en partenariat avec le Conseil 
général, renouvelle l’opération Carrefour des métiers 
qui avait réuni 1000 visiteurs en 2006 lors de la 
première édition. Ainsi, le vendredi  11 et same-
di 12 mai prochain, la Chambre ouvre ses portes 
au public et propose de nombreuses animations 
et démonstrations. A cette occasion, plus de 200 
personnes se mobilisent et permettent la visite des 
installations et des équipements du Centre techni-
que des métiers (CTM).

Les 30 formations préparées au CTM, dans des 
secteurs aussi porteurs que  le bâtiment, la répara-
tion automobile, les métiers de l’alimentaire et de 
l’hôtellerie ou la coiffure, sont à découvrir. Pour 
cela, les formateurs et apprentis accueillent le public 
dans leurs ateliers en activités.

Au cours de ces 2 journées, quelques surprises 
seront réservées aux visiteurs. Ils pourront, par 
exemple, admirer la Renault Formule 1 championne 
du monde constructeur 2005/2006, participer  à des 
démonstrations dans les ateliers coiffure et esthéti-
que et gagner de nombreux cadeaux à la tombola. 

Enfin, les animatrices des services formation et orien-
tation seront présentes pour conseiller, répondre aux 
questions et fournir toutes informations utiles.

Le Carrefour sera également un espace de 
rencontre pour les futurs apprentis et les maîtres 
d’apprentissage. Ils pourront soit établir un premier 
contact soit consulter les offres et les demandes 
d’apprentissage. 

Les vendredi 11 et samedi 12 mai, en nocturne 

le vendredi, le public est convié dans l’univers de 

l’apprentissage et des métiers de l’artisanat 

où se mêlent créativité, dextérité, technicité 

et utilité. 

Aujourd’hui l’artisanat prend le contre-pied d’une actualité souvent morose : il est créateur d’emploi, 
acteur majeur de la formation professionnelle, de l’insertion sociale et participe réellement au 
phénomène d’ascenseur social.

CARREFOUR

DES METIERS

Votre avenir

au bout des doigts

11 et 12 Mai 2007
Vendredi de 15h à 22h et Samedi de 10h à 17h

www.cm-aveyron.fr
Chambre de Métiers et de l'Artisanat
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Infos pratiques
Horaires d’ouverture :

Vendredi de 15h à 22h
Samedi de 10h à 17h

Lieu : Chambre de métiers et de l’artisanat de 
l’Aveyron – Z.I de Cantaranne – Onet-le-château

Pour toutes informations complémentaires : 
communication@cm-aveyron.fr 

ou  le site de la Chambre : www.cm-aveyron.fr

®
®
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CANTON DE SALLES-CURAN
1,6 M€ pour sécuriser le pont des Vernhes

CANTON DE SÉVERAC-LE-CHÂTEAU
L’extension de la maison de retraite opérationnelle en janvier 2008

Créé en 1991, l’Etablissement pour 
personnes âgées dépendantes (Ehpad) 
de Séverac-le-Château et ses soixante-
trois lits affichent aujourd’hui complet. 
Le vieillissement de la population et 
ses conséquences sur la santé des 
personnes n’ont fait que renforcer 
les nouvelles demandes d’admission. 
Fort de ce constat, le CCAS, proprié-
taire et gestionnaire de l’établissement, 
a décidé d’une extension qui devrait être 
opérationnelle en janvier 2008. 

Débutés en septembre dernier, 
les travaux en sont actuellement au 
stade du gros œuvre. Sur un terrain 
contigu au lotissement, le nouveau 
bâtiment s’élèvera sur deux étages. 
Au rez-de-chaussée, une cuisine centrale 
préparera les repas des résidents de la 
maison de retraite, de ceux du centre 
médical Fenaille, ainsi que ceux, en

collaboration avec l’ADMR, du portage 
à domicile. L’étage accueillera quant à 
lui douze lits dans une unité Alzheimer 
ainsi que quatre lits d’accueil de jour. 
Le tout avec des chambres et des espaces 
de déambulation entièrement sécurisés : 
“Cet agrandissement se concrétisera par 
l’embauche de sept auxiliaires 
de vie et aide soignantes  qui 
viendront s’ajouter à un effectif 
actuel de 35 salariés”, précise 
Francis Teulier, le directeur. 
Ces travaux d’extension, qui 
représentent un investisse-
ment de près de 1,5 M€ HT, 
ont reçu des subventions du 
Conseil général (10%) et 
ont fait l’objet de plusieurs 
prêts sans intérêt (Conseil 
général et Cram) ou locatifs 
sociaux. 

Pour Bernard Seillier, conseiller 
général de Séverac-le-Château, “cette 
extension améliorera non seulement les 
conditions d’accueil des personnes âgées 
en établissement, mais permettra aussi 
de renforcer le lien entre le service à la 
personne et le maintien à domicile” 

Le pont des Vernhes, également connu 
sous le nom de pont de la Cléta, enjambe 
le lac de Pareloup sur la commune de 
Salles-Curan. Il y a quelques années, la 
route départementale 993 y a été le théâtre 
d’un dramatique accident de la circulation. 
On se souvient en effet qu’une voiture avait

défoncé le garde-corps avant de 
s’engloutir, avec quatre person-
nes à son bord, dans les eaux du 
lac. Pour que pareille tragédie 
ne se reproduise plus, le Conseil 
général a décidé de réaliser des 
travaux de consolidation des 
protections de l’ouvrage. 

Débutés il y a tout juste un 
an, ils consistent à enlever les 
trottoirs existants et à désencas-
trer la chaussée existante afin 
d’ajouter un bâti capable de 
recevoir de nouvelles barrières 
de sécurité. Le tout sur une 
voie où l’on recense réguliè-

rement plus de 2 300 véhicules / jour. 
C’est pour cela que les entreprises 
Capraro et Frayssinet, après avoir opté 
pour une circulation alternée en juin, ont 
carrément interrompu leurs interventions 
en juillet et août, lors de la grande période 

touristique autour du lac du Lévézou. 
Après avoir repris en automne, puis à 
nouveau cessé cet hiver, les travaux sont 
à nouveau en cours sur l’ouvrage. Grâce 
à des conditions favorables, notamment 
sur le plan météorologique, une avance 
substantielle a été prise sur le calendrier 
initial et l’ensemble des nouveaux dispo-
sitifs de retenue sera opérationnel dès la 
fin du mois de juin. 

Au total, ce sont 1,6 M€ que le Conseil 
général a investi sur le pont des Vernhes 
pour la sécurité des automobilistes. Pour 
Pierre Raynal, premier vice-président 
du Conseil général et conseiller général 
de Salles-Curan, “de tels travaux s’ins-
crivent dans la politique routière menée 
par le Département. Une politique qui 
a l’ambition d’améliorer durablement le 
confort et la sécurité des automobilistes 
aveyronnais”. 

Les travaux, qui ont consisté à installer des barrières de 
sécurité renforcées, devraient être terminés en juin prochain.

Le nouveau bâtiment, qui s’élève sur deux étages, 
accueillera notamment une unité Alzheimer de douze lits 
et quatre lits d’accueil de jour
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CANTON DE VILLEFRANCHE-DE-ROUERGUE
La communauté de communes du Villefranchois prépare son déménagement

CANTON DE VEZINS
Centre d’insémination de La Glène : le plus important de France

Née en 1996 de la transformation du 
Sivom du Bas-Rouergue, la commu-
nauté de communes du Villefranchois 
– Villefranche-de-Rouergue, Martiel, 
Savignac, Toulonjac, La Rouquette, 
Vailhourles et Morlhon –, s’apprête à 
franchir une première grande étape dans 
sa jeune existence. A l’horizon 2008, le 
directeur Thierry Buffat et son équipe, 
aujourd’hui constituée de vingt-trois 
agents, quitteront en effet le boulevard de 
Gaulle, sur le tour de ville de la Bastide, 
pour rejoindre leur nouveau siège, dans 
l’ancien collège Treize-Pierres récemment 
racheté à l’association des clercs de Saint-
Viateur : “Cet investissement de 400 000 
euros a été entièrement financé par la 
communauté de communes. Ce qui ne sera 
pas le cas du projet de réhabilitation et de 
réaménagement qui, après appel d’offre, 
devrait être éligible à diverses subventions”, 

précise le directeur. La collectivité présidée 
depuis 2001 par Patrice Couronne, maire 
de Morlhon, y développera ses misions 
actuelles. A savoir ses compétences en 
matière de transports à la demande, de 
collecte des ordures ménagères et de tri 
sélectif, de numérisation du cadastre, 
de programmes de travaux sur la voirie 
communautaire, de gestion de la zone 

d’activités de La Glèbe, de Service public 
d’assainissement non collectif (Spanc) et 
de service économique.  L’ancien collège 
privé devrait également abriter la future 
Maison de l’emploi, qui regrouperait les 
services de l’ANPE et des Assedic, ainsi 
qu’une pépinière d’entreprises qui offri-
rait de cinq à sept bureaux à des porteurs 
ou développeurs de projets. Pour Claude 
Penel, conseiller général de Villefranche-
de-Rouergue, “la Communauté de 
communes, en devenant propriétaire de cet 
immeuble, se donne les moyens d’assumer 
pleinement ses compétences dans le domaine 
économique. Le regroupement des services 
de l’ANPE et des Assedic, mais aussi des 
chambres consulaires, de certains organismes 
de formation et d’une pépinière d’entreprises 
sera un point fort pour le développement 
économique du Villefranchois”. 

Avec plus de 1 160 000 têtes, l’Aveyron 
est le premier département ovin de France. 
Pas étonnant dans ces conditions que l’on 
y retrouve 2 des 14 centres d’insémination 
artificielle (CIA) français. 

Avec quelque 330 000 inséminations 
par an, celui de la coopérative Ovitest, 
implanté depuis 1972 à La Glène, à 
Saint-Léons, est, de loin, le plus actif en 
France. Si cette activité d’insémination 
artificielle représente la majeure partie 
du chiffre d’affaires, elle n’en demeure 
pas moins très saisonnière : “De mai à 
septembre, pendant la période d’insémination, 
le centre fait travailler jusqu’à 60 techniciens 
troupeaux. Sur l’ensemble de l’année, ce sont 
quinze salariés permanents qui s’emploient 
à la seconde mission du centre, à savoir la 
gestion de l’évolution de la race Lacaune”, 
précise Joël Agulhon, directeur du CIA de

La Glène depuis 1998. Ce sont ainsi 
1 500 béliers qui, chaque année, sont 
achetés en sevrage à l’âge d’un mois 
et demi aux meilleurs élevages de 
la région (Aveyron, Tarn, Lozère et 
une partie de l’Hérault). 

Le testage permet de sélectionner 
les 40 ou 50 meilleurs qui fourniront 
les doses de semence, les autres 
béliers étant revendus aux éleveurs : 
“Cette activité est primordiale dans 
l’objectif de performance en matière 
de génétique. Il faut s’adapter aux besoins 
d’une filière qui fournit  le lait pour la 
coopérative Roquefort. Il en va de la renom-
mée nationale de ce canton moutonnier”, 
conclut Joël Agulhon. Arnaud Viala, 
conseiller général, partage évidemment ce 
point de vue. Pour lui, “le site de La Glène 
est capital dans le paysage économique du

canton, qui tout en étant un des premiers 
cantons moutonniers de France, a une acti-
vité agricole variée et un tissu artisanal 
et commercial dynamique. Le centre de La 
Glène participe à cette vitalité et il est 
surtout le symbole du très haut niveau de 
technicité, de maîtrise et de performance 
qu’ont atteint les éleveurs”. 

Créé en 1972, le centre de La Glène réalise 
quelque 330 000 inséminations artificielles 
chaque année.

L’ancien collège Treize-Pierres devrait 
également abriter la future Maison de 
l’emploi qui regroupera ANPE et Assedic.
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RN 88 : accélérons le chantier
Souhaitons nous que la RN 88, axe stratégique majeur pour notre Région et pour notre département, soit mise à 2x2 voies 

le plus vite possible ? Examinons donc les alternatives qui s’offrent à ce sujet :
Certains comme le président socialiste du CESR, prônent pour une concession autoroutière avec péage. 
Après analyse, une telle solution n’offre que des désavantages : en terme d’aménagement du territoire elle ne permet de réaliser 

que deux sortie en Aveyron (tous les 30 kms minimum) ce qui ne contribuera guère à irriguer notre territoire départemental.  Compte 
tenu de la fréquentation, le péage ne permettra pas de rembourser la réalisation de cet axe. Il sera donc nécessaire d’adosser 
son financement aux collectivités locales. Enfin le recours à une concession oblige à relancer la procédure de déclaration d’utilité 
publique ce qui rallonge de 10 ans le début des travaux. Mise en service dans 16 ans.

D’autres comme le leader socialiste de l’opposition au Conseil général pensent que c’est à l’Etat d’assumer les travaux sur une 
route qui reste certes de sa pleine compétence. Ainsi sur les dix dernières années la RN 88 a été doublée au rythme d’1,5 km/an. 
Chacun connaît la situation financière de la France. Nous pouvons donc estimer au rythme actuel que 40 ans seront nécessaires 
pour mener à bien la partie aveyronnaise de cet axe.

Pour le groupe de la majorité départementale au Conseil Général la réponse est évidente : pour la sécurité tant des automo-
bilistes que des riverains, pour le développement de notre économie, pour l’aménagement de notre territoire nous souhaitons 
la réalisation de ces travaux le plus vite possible. 

C’est la raison de notre vote de principe en faveur d’un contrat de partenariat, lors de la session du conseil général du 26 Février 
2007. Nous pouvons ainsi espérer une réalisation dans les 6 ans (financement immédiat des travaux par le privé en échange 
d’un loyer pris en charge par l’Etat (50% des investissements et 100 % de l’entretien) et les collectivités concernées (50 % du 
seul investissement).

Nous appelons la collectivité régionale, solidaire de nos territoires ruraux, à rejoindre le Conseil général pour cofinancer ce 
projet avec l’Etat et les partenaires qui le souhaiteront.

En  refusant de prendre part au vote, une grande partie des élus d’opposition a montré le peu de cas qu’elle faisait de ce 
dossier qui engage l’avenir de notre département.
Brèves : 
> Une nouvelle porte d’entrée sur le département de l’Aveyron : l’aire du Viaduc de Millau

Le Conseil Général, après une très large concertation avec l’ensemble des partenaires de ce projets (collectivités locales, 
régionale, consulaires, concessionnaire,…), se voit attribuer par l’Etat une Autorisation d’Occupation Temporaire (A.O.T.) de 15 ans, 
pour les locaux de l’ancienne ferme située sur l’aire du Viaduc de Millau.

A la fois vitrine de l’Aveyron et de ses savoir-faire, mais aussi porte d’entrée touristique et économique sur le département, avec 
800 000 visiteurs en 2006, nous entendons développer, en concertation avec nos différents partenaires, des activités pérennes 
dans ces locaux afin de promouvoir les atouts de notre département.
> L’Aveyron à l’honneur au Salon de l’agriculture : Pour assurer sa promotion à Paris, l’Aveyron a su jouer groupé lors du salon de 
l’agriculture. Regroupant les partenaires économiques, l’Aveyron rassemblé sur un même stand, fut un point de passage obligé 
pour les visiteurs du Salon. Une bonne occasion de mettre à l’honneur nos productions et notre savoir faire tout en ventant à un 
public retrouvé la qualité de l’accueil et la chaleur de l’hospitalité de nos terroirs.

Groupe de la majorité départementale - 5, Bd Laromiguière  12000 Rodez  Tél. 0565730746 – Fax. 0565730749 – Courriel : union.aveyron@wanadoo.fr

Agriculture : le Département se contente du minimum
Premier département agricole de la région Midi-Pyrénées, l’Aveyron mériterait une politique dynamique et innovante. Or 

depuis de longues années, le Conseil Général a abandonné toute ambition dans ce domaine. En permanence le Département 
s’appuie sur la bonne image véhiculée par l’ensemble du monde agricole pour se valoriser, mais son action n’est pas à la 
hauteur de l’enjeu. 

Avec 10 000 exploitations et près de 15 000 actifs, les agriculteurs aveyronnais sont au cœur de notre économie. Pourtant 
l’agriculture de notre département est confrontée à des crises régulières et à une profonde mutation. Or, le budget agricole du 
département ne répond pas à ses efforts. Affiché à 5,2 M.1, il est en réalité un budget annexe de la politique routière. Si l’on 
retire les 2,3 M.1 qui sont consacrés aux aménagements fonciers liés aux travaux routiers, et les 1,9 M.1 pour la Sem Aveyron 
Labo, il ne reste plus grand chose pour une intervention active en faveur de l’économie agricole. 

Son budget est réduit à 1M.1. C’est insuffisant. 
À titre de comparaison, en Aveyron nous attribuons 1 M.1 pour 10 000 exploitations quand le Cantal consacre 3,5 M.1 pour 

5 000 exploitations, le Tarn 1,8 M.1 pour 7000 exploitants, le Tarn et Garonne 4,7 M.1 pour 6 400 exploitants. 
L’agriculture est au carrefour de la production, de la gestion du patrimoine et de l’aménagement du territoire, c’est à ce titre 

que le département doit prendre sa part dans la construction d’un projet agricole et rural.

Pour le groupe Socialiste et Républicain, Anne GABEN-TOUTANT, Conseillère Générale de MARCILLAC 
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CARNET
Au fil de l’Aveyron
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Association départementale des activités
de loisirs et de plein air (ADALPA)

Une saison 2007 toute en nature
Depuis 1986, l’Adalpa propose une large palette 
d’une vingtaine d’activités (planche à voile 
et catamaran, moto et quad, canoë et kayak, 
bike’n run, équitation, pêche, accrobranche, 
escalade, ski…) pleine nature sur l’ensemble 
du département. Ces activités, qui misent sur 
la découverte, la connaissance et le respect du 
patrimoine naturel de l’Aveyron, sont organisées 
au départ des centres de Saint-Geniez d’Olt, 
Arvieu, Brameloup et Salles-Curan sous forme 
de stage. Trois thèmes sont ainsi organisés 
pendant les vacances de Pâques :

Pour les 9 – 14 ans, du 10 au 13 avril, pêche 
et nature dans le Sud – Aveyron en parte-
nariat avec la fédération départementale 
de pêche ;

Pour les 7 – 14 ans, du 7 au 14 avril, chasse au trésor, toujours 
dans le Sud – Aveyron (découverte des trésors naturels du 
département) ;

Plus près de Rodez, trois journées de découverte pour tout 
savoir du quad, de la spéologie et du VTT et pour apprendre 
à évoluer en toute sécurité.

> Renseignements et réservations auprès de Pascale 
 au 05 65 75 55 40 ou sur www.adalpa.com

®

®

®

Prix littéraire 
de l’enseignement
agricole public

14 lycées pour 
la 2ème édition 
de “Lire en vert”
De la 3ème au BTSA, plus de 
150 élèves volontaires ont participé 
au prix “Lire en vert”.  Après deux 
mois de travail sur cinq nouvelles 
d’auteur de la région Grand Sud, 
ils se sont retrouvés au lycée agri-
cole de Villefranche-de-Rouergue 
pour échanger avec les auteurs et 
participer à des ateliers d’écriture, 
de lecture, de conte et de dédi-
caces, le tout sur le thème de la 
Rencontre. Sous la présidence 
d’Alain Monnier, participant de la 
première édition, le jury a attribué 
le prix régional 2007 à Frédérique 
Martin, pour son texte “Erratum” 
aux éditions du Rocher. 

Un coup de jeune pour le  site internet
du Conseil général

Le site internet du Conseil général avait besoin d’un coup de jeune après 
cinq années de bons et loyaux services. C’est fait.
Depuis le mois de février c’est un site plus pratique, plus attractif, plus 
interactif qui est au service des Aveyronnais et de tous ceux qui désirent 
avoir des informations rapides sur l’institution et le département à travers 
les nombreux liens.

> Adresse : www.cg12.fr

Courir dans la 
vallée du Lot
La 16ème édition pédestre de la 
vallée du Lot aura lieu le dimanche 
1er juillet prochain sur des circuits 
de 10 et 21 kms qui parcourent 
les communes de Boisse-Penchot, 
Saint-Santin, Port d’Agrès, Saint-
Parthem, Flagnac, Almont-les-
Junies et Livinhac.
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Le Mammobile
sera dans le canton

 de Marcillac
 du 16 au 25 Avril

 de Rivière-sur-Tarn
 du 2 au 9 Mai

 d’ Espalion
 du 11 Mai au 11 Juin

pour prendre rendez-vous :
05 65 73 30 35 (service mammobile)

Comité départemental de 
randonnée pédestre

Le programme 2007 
est paru
“Pas de  rando sans topo”  ; 
“A chaque dimanche sa rando”… 
Avec le retour des beaux jours, les 
slogans du comité départemental 
de randonnée pédestre fleurissent 
sur le programme de la saison 2007 
disponible à l’adresse suivante :
C o m i t é  d é p a r t e m e n t a l  d e 
randonnée pédestre, Maison du 
tourisme, 17 rue Aristide Briand, 
12 000 Rodez ; tél. 05 65 75 54 61 ; 
courriel : cdrp12@wanadoo.fr.

Les topo-guides de la fédération 
française de randonnée pédes-
tre et les topo-guides de Pays 
(“Les belles balades de l’Aveyron”) 
sont également disponibles dans 
les offices de tourisme, syndicats 
d’initiative et librairies et maisons 
de la presse.

Les prochaines randonnées : 
Dimanche 15 avril : Montlaur, 
“Les Canabels”, 12 km, 3 h, 
départ à 14 h de la salle des fêtes, 
tél :05 65 99 83 35 (niveau : 
moyen). Auzits, “De vallées en 
château”, 21 km, 6 h, départ à 
9 h 30 de la place de la Planque 
à Auzits, repas tiré du sac , 
tél : 06 81 73 45 01 (niveau : 
moyen).

Raid Aventures jeunes

Première étape le 11 avril
à Capdenac
Pour sa 8ème édition, le Raid aventures jeunes, initié par l’Ufolep en 
collaboration avec les associations d’adolescents affiliées à la Fol, 
passe à la vitesse supérieure. En 2007, ce sont en effet trois étapes, 
et non plus une seule, qui donneront lieu à un challenge organisé 
autour d’activités sportives (accessibles à tous) et ludiques. Le tout 
autour d’une thématique fil rouge à travers un questionnaire portant 
sur la vie, l’histoire et l’économie locales. Le premier rendez-vous 
aura lieu le mercredi 11 avril avec le centre d’animation culturel et 
social de Capdenac. Deux autres suivront : le mardi 10 juillet avec 
le centre social de Naucelle et le vendredi 27 juillet, en guise de 
finale, à la Maison des jeunes de Baraqueville.

> Renseignements auprès de Jean-Michel Seber au 05 65 77 36 05.

Le jeudi de l’Ascension à Entraygues-sur-Truyère

Troisième Raid VTT des Deux Vallées
Organisée par le Vélo club Lot Truyère, 
la troisième édition du Raid VTT des 
Deux Vallées se disputera, le jeudi 17 mai, 
autour d’Entraygues. Quatre circuits (10, 
21, 30 et 45 km) avec 90% de chemins, et 
deux options (randonnée gastronomique 
et course) figurent au programme. Il y 
en aura pour tous les goûts et toutes les 
motivations ce qui pourrait bien attirer 
quelque 350 vététistes sur les chemins 
nord aveyronnais. C’est en tout cas l’ob-
jectif visé par les organisateurs.

> Renseignements auprès
 de Gérald Orozco au 06 83 28 74 55 
 ou par mail à orozco@wanadoo.fr


